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Une ado agressée
sexuellement dans un
trainDans un train entre New-quay et Plymouth(Grande-Bretagne), unefille, âgée de 17 ans, étaiten train de s'installerlorsqu'un voyageur lui aproposé de l'aider à ran-ger ses bagages. Ce der-nier s'est ensuite assis àcôté d'elle et lui a de-mandé s’il pouvait l'em-brasser. Puis, il s'est mis àla caresser, avant de ten-ter de lui voler son smart-phone. La victime a alorschangé de place. Et c'estlà qu'un autre passagers'est approché d'elle. Cedernier a également tentéde l'embrasser, puis ils'est mis à la tripoter.L'adolescente a portéplainte. La police a lancéun appel à témoins pourretrouver les deux agres-seurs.
Une mère de famille
abattue sur son lieu de
travailÀ Diest (Belgique), unchômeur est entré dansles locaux de l'ACV,l'agence qui s'occupe desversements des alloca-tions chômage. Il a pris unticket et s’est installédans la salle d’attente.Quand son numéro estapparu à l’écran, il a jetéson ticket au sol et s’estdirigé vers une employée.Il a sorti un pistolet et aabattu la femme, âgée de38 ans, avant de prendrela fuite. Sara Van Passelétait maman d'un garçon,âgé de 10 ans. Elle estmorte sur le coup. Le sus-pect, âgé de 35 ans, a étéinterpellé et placé engarde à vue. Il s'agissaitd'un chômeur en colère.
Son élastique se rompt
à 48 m du solAu Shidu Nature Park, àPékin (Chine), une fille,âgée de 18 ans, effectuaitun saut à près de 48 mè-tres du sol lorsque sonélastique s'est rompu.Lorsqu'elle a atterri dansle fleuve, on a entendu unbruit sourd. Les secoursont réussi à repêcher lavictime qui a été trans-portée à l'hôpital. Sesjours ne sont pas en dan-ger. 
Une fillette attachée à
une chaise à la garderieUne fillette, âgée de 4 ans,a été attachée à unechaise avec du rubanadhésif dans une garderiede St. Louis (Etats-Unis).C'est un anonyme qui aalerté les services so-ciaux. Contactée par lesservices sociaux, ElyshaBrooks, la mère de l'en-fant, explique que la gar-derie ne l’a jamais aviséede cette situation. Selonles premiers éléments, ilsemble que ce soit uneemployée qui ait puni lafillette. Une enquête esten cours.
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Jean-Baptiste Tambichi (64
ans) a trouvé la mort, dans
une forêt du canton
Ogooué-Amont (district de
Makouke). Chasseur ré-
puté, il aurait été tué par
une bête féroce. Le corps
de la victime et le lieu du
drame confortent cette hy-
pothèse. 

Selon certains témoi-gnages, le sexagénaireaurait quitté le villageZamata, où il réside, lejeudi 10 août dernier.Son intention étaitd’inspecter ses piègesen brousse. Mais, ilsemble que la victimeait été attaquée par unprédateur dans cettezone réputée très gi-boyeuse. D’après unesource policière, lespremiers indices visi-bles sur le corps deJean-Baptiste Tambichilaissent supposer un af-frontement avec unebête féroce non encoreidentifiée. 
« Du constat effectué sur

les lieux, il ressort que les
traces de pas s’étendent
sur un périmètre assez
large. Ce qui semble
prouver que la victime a
longtemps résisté et
combattu courageuse-
ment avant d'être
vaincu. Mais la bête
aura malheureusement

eu raison de lui », ren-seigne un élémentchargé de l'enquête. 
En décomposition
avancéeAyant constaté queJean-Baptiste Tambichin'a plus donné signe devie pendant cinq jours,cela a intrigué le chef du

village Zamata qui n'aplus hésité à alerter labrigade de gendarmeriede Makouke. Ces der-niers vont ratisser lepérimètre, en compa-gnie des parents. Aufinal, la dépouille estdécouverte par les élé-ments de la brigade de

gendarmerie de Ma-kouke, le mardi 15 aoûtL’état de décompositionavancée va contraindreles Officiers de policejudiciaire (OPJ), enconcertation avec la fa-mille de la victime, àson inhumation immé-diate. 

Tué par une bête sauvage
Découverte macabre / District de Makouke
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Les gendarmes de Makouke ont instruit l'inhumation du chasseur sur place.
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Depuis le début de la sai-
son sèche, les gangsters
semblaient avoir pris
quelque repos. Mais, ils pa-
raissent reprendre du ser-
vice dans la commune de
Makokou (Ogooué-Ivindo)

et ses environs. 

DERNIER fait en date, cecambriolage perpétré audomicile du directeur ré-gional de Santé (DRS). Leséléments de la Police d’in-vestigations judiciaires(PIJ) se remettent doncau travail. Selon les pre-miers éléments de l'en-

quête, le délit porterait lasignature de Tomy Mo. A.(27 ans) - leader supposéd’une bande de malfai-teurs -. Le gaillard vientd'ailleurs d'être placé engarde préventive par leprocureur de la Répu-blique, ce 14 août dernier.Paterne N., alias Ballack(24 ans), et Guelor I. (18ans), sont, quant à eux,toujours en cavale, et ac-tivement recherchés parles unités de police.
Faits et méfaitsDans la nuit du samedi 5au dimanche 6 août, legroupe de voyous fait ir-ruption dans la propriétédu patron de la santé de la

province de l’Ogooué-Ivindo. Repérageconfirmé, celui-ci est endéplacement à Libreville.Pour s’introduire dans lademeure, Tomy, Paterneet Guelor défoncent lesgrilles de protection del'issue arrière. Ils passentensuite toutes les piècesau peigne fin. En l’ab-sence de vigile sur leslieux, la bande peut agiren toute tranquillité... et lebutin se révèle consé-quent. Un écran plasma,une tablette GPS, unePlaystation, un ordina-teur portable, une cara-bine et ses munitions,ainsi que des montres devaleur et deux vélos de

sport, entre autres.Aussitôt informés , lesagents de l’antenne pro-vinciale de la Police d’in-vestigations judiciairesmettent leurs indics auboulot. Ces derniers netardent pas à retrouverles traces de la bande àTomy, tous repris de jus-tice. Traqué par les OPJ,Tomy M. tombera le pre-mier dans la souricière.Une perquisition à sondomicile permettra de re-trouver une partie dubutin dérobé chez le DRS.Informés de son arresta-tion, Paterne N. et GuelorI. auront le temps deprendre le large. Ils cou-rent toujours.

Sans-Famille et sans liberté
Cambriolage / Makokou
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Tomy Moutoumou Abolet désormais 
dans de sales draps.
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Une partie des effets dérobés au domicile du DRS.
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